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*.e poyn et non pas qu'elle-'éctuse. Le tan- ahynné,,1 't qu'il a certain intvrm à pa
tome que nous possédons doit .faire place à ;oir c, ne'smieurs rendre compte aux dépio-

Sri. sar. Quand à l'ennui que nous pouvols
Puisque nous sommes sur ce sujet înus .tii causer, nous linforiams de s'arranger

tbçons remarquer que la milice <-ie sn/er7 de fuçon à ne pas étru atreint du spleu,
-.oZdilaire, bien que nlus.vis:ble.'n'est pas car nous ne cesseus de, harceler ceux qui
moins un fardeau inutile pimar l.e trésor pu. dans quelqnes lignes, pourraîienit saiisfaire
bile. A quoi'bon tlèùx sur'.es de milices ceux qui' leur t confié leurs épargnes.
qui- teles qurgnisées> aujourd'humi, sont Nous l'avons déjà dit, et nous le répêcin.s:
d vrais flénux, mais ve, si elles étaient Quelqu'etlrayant que soit le déficit, quel-
funmes en une seul--, d'une manière éco- ques soient les transactions plus éue suspec-
'6mique et 1hetioSîmle seraient pour ce pays, tes qui ont amenti lai ruine le la Cuisse ; si

-t.-véritable ',arriere contre l'émeute. les directeurs veulent écarter. les soupçons

Slit dans le Nahional dui 15 illt qui plamient sur eux, s'ils veul.nîi faire taire
l u15illet : la. resse, ils doitvent tout aivouer !: Jusqu'ài

Toronto, 12 juillet 1858. présent, ces messieurs ont prétendu qu'en
LES COL AIBORATEIIS, divul'guant les secrets <le Icurs transactions,

J'ai été tout étonné de voir figurer mon ils ruineraient certains mrchanils dont
main au 'as %le certaines prétendues corres- toiiue la pro périté ne repose que sur un

'ndances., publiées dans l'Obsercu/eur du crélit fictie ! Bien que l'amour du. pro.
du co>.rant, et portant la daite de Torto,

. le n'est sans doute q'u'une plaisanterie
tu rédicteur, il a eu le. tort <le lai faire ni

-i es dépens, en tre prtant un laîngge dont
nh position vis-t-vis les mmbressiégeants
ou.r la Cit <le Quêbec, nie me permet pas
'ccepter la responsabilitu.

Plusieurs le mes ainis <le Québec, m'ay-
ant écrit à ce sujet, permettez-inoi de mue
oe.rvir de votre fouille pour les informer que
je ne siis pas l'auteur des écrits en ques-

Tout à vous,
M. A. P..moNDOrN..

r mlîunatmion est une bonne chose, mais
«,nje riî.tt pas qu'elle change le genre d's
.&rits qAi la nécessite. La position ie M.
Plamadon visa-vis des membres siégens
pour la rue Chilmplain et les vCndeurs de

nsacionces, éta'at ce4le d'un homme óleter-
initié aes.déhgr d'une position qu'il ont
.inomiieent1 usurpée, ouis ne voYons
pas poiurquoi inous re pourrions broder sur
les troi larrons une iisarterie en accord

,.pec les semiments de tmut ilhnm(-te homme.
.A/Lerprit des dépêches tlégraphiques et la
amanièrc dont elles eont écrites, luissent
yeir, ami plus aveugle,. que. le 'no.de M.

amnondon nt là qe- par. förme.
:Quand le Charhiei puIblio. des docu-

a signés ar- Alexudre, Neselrode <u
Sroi D)mbna1 tout le,.monde comprendque

ni'est que pour.r.sconfarmer aux circns-
ances, aux.événem~enta :, les nois l let .

lieux ne pont qume (le simples dêcor. Que
SPlariondon veuille nous croire, si notre

Š•t a nui à quelquunen, vota..'es pas à lui.:
le goudron îje N.. Alleyn, le ciment le M.

xUsi morts et la charenîte. <le M. Dihord
dascenidult pas mqoinas rite û Québec.

-' Gn inuliv ui1 nous écrit qu'il ne peut plus
norter -la lecture de noÔqsartioes 10ntre la

e6 dl'Ec.oumlie de Sint:Rc;:l ça l'en-
" IL. vtre homme? M faut dite
Will'bat iztro Icctcg il n'est Iiointtie

cEs Vmors-mIés qui viennent sur lhicènîe fairV
un instant le scandale des hîointées gens
sous leurs oripaux plus ou moins bouftfbns,.
parce que nous savons q.ue le tiègne des li
soiise rie peut-rêtre (te longue durée dhas
une soCelét saine comme la nôtre. Les
rédacteurs du Chico oiu de " Le Chicot,"
comme reur scrupre littWraire les pumussent
à le dlire, enr ont jugé autrement et ont cra
le temps arrivé .fu lhire une batiume dans leir
rangs chi journalste pour ei purger la pla-
ce. S'ils y rétsissemut ils auront rendu un
service aux gens sérieux -et à la moral.
publique. Mais les grenouilles ie se tai.
sent pas si vite, et nous croyons qu'il-r
suRfira. pas d'un. Chicot tus les six mois
hîo9ur res croquer au point de les empêcliet
de coasser. Le G/icol devrait venir· lus.
souvent raîffraichir le sang et asséréner lU&
lieux.'

- r

chain soit la quaLité distnctive de.plusieurs Nous-avs repratditit .out 'artcle aui1des directeurs, nous nie cFêeyotfns pas 'tl c se de faire voir l'esprit qui imime cette IetjUi.bsarrilient pour les marchanjds. Au mins véle. O. 'i an mbersaire gi'ce sacritfi e W est pas a perte V oilà notre eroa t la c as e ' i dr e rs te et ra
opinion, et jusqu'a ce que nous soyons cou- ornabet a - amttare liyl'mI deiti, juste et ri-

soliUble, itt.iq,4je loIa leinenit ; mais il n'leivaimcus dlu contraire, notre devoir de jour- est pas ainsi du Canadien ; vilà longtempo.naliste, nous force a la prch:Xum.er..

Nous vtyns par nos ecluinirs quie liun- ce juinial. Trop ldche ou trOp paye.
N P nommer l'Oqubrrateu, l'écrivain .ui

(les auteurs des Contemports Canadiiens préside a 1x deistil ées miracu leuses- l Cana..
a reçu la récomiiense des infàmes diatribes d s'>florce, n anoins, L faire compren
cmontenues duns ces brochures. Une pierson- Ire. que c'est d;e nous qu'il veut parler. -,l
ne Ioint les aweufs de ces hai nes,-avauient li'aittaique jamais en faice, d:ais de loin, dans
attipt l cara ere pov, a i a hatie il l 'ombre, a double sens:- en un mot le vaIlet
que u 'ce hair ax coups u tônut d bon copie Ses maitres. C'cst Lbien. A nous.
'que. pour recevoi'r ds coups due fouiet d.'unrpoilre l haute voix aux aimables choses
autre personne quil avait imyîriée. Aprs que·M. Burthe a la courlv:sie de nousairas-
aMor enitenlu le.; parties M. Coursol a ser à mots coiveris
inuresúJ au l.ilamateur les paroles sumr- Itord, nous demanderons à M.
tes si d. pau'res hres-tiire sous' lequel il-

" La publiçation. que vous avez entrepr- nous désigne -ne Valent pas de pauvre-
*se avec dautres, est tuiteIt non seule. p - s ? a pmreté le ses adver.i--
mont pour vous et pour votre ftanille, mais res, voUià la blessure que ce monsieur io,
c'est Une héonte pou:r la littérature et votre plait à raviver .e s m sarcune. Vou*.
pay.s. En'm continuant, vous un'encourrez pa osz lui dire q'i.trahit son. passó ; que, s5

.que le mrépris de vos compatriotes, un fusion i't.st qu'une hablerie à. laquelle i[tinent l sgrave, plus im rn eliat, %'il est - pas; q u'il écrit
vitiiivotic-'~mr 1 c-rot î1);qn'iért raîtemît tout

essair viendra vousfrapper. La j- le contraire de ce qu'il publiait naguère
tice trouvera le moyen -le vous attem:,dI e et si vous êtes pauvre, lomnnûte, vous MenI-
le mettre (in aut sadau que vous vous tez, vous êtes u:a pcwzre hére, qui vonm;
effiTreez dea donnez les gants (pouruoi pas les rnitas.U et anderrent désirable que les folli- nes ?).'abuser cruellement de la patienc.
culaires de Québec pmsient aussi rencon- du public en lui servant (les-choses du pZe-
trer nu jour, un M. Coursl. pour le,» r.ane- nmzuvais go-MJ sous le titre am'iligr .
ner à la ramown. ournu:t:

Osez déclarer que le núnitère actel:
Pans le Canadren d'hier, nous hasons ce nmest q9uîn compose de ce yu'il.y a de plus;

qui suit :: mailhornête en politique, et vous J#. vrret
' cLE C»iCoT." ljeter les éus:'c:is .. écrira- que vu.,

i Un juste et légitime décgoult a fini par appartenez. à ha de<mcratie de Ia. ru.
mettre auzr, m:dairs. des genas d!esprit le que voui ne combattez le mfitère ga

fouet sangnsit" de Giitert, et la Chicot parca que vous avez. faim! Jugeant le.
est venu tenter de mettre à la. raison de au -res par lui même, il-croit qlueses confF.
papvres hères qui se sont doné les gants I res n.'onLqu'un estomac à combler et non un.
d'ahtuser cruellement de lit patienee du ptu- cœur qui ordonne la.düfenmse et:'anmr. dç.,
blic en, lui servant dies chose. du, plus. mau- patrie.
vais goût sous le titre-timbitieux de .our- j. Nous pourrions. écrire-beaucoup Pubw).
eaux xous.ne faLsons pas. atteati a tous enîuvaise foii d14 r4ateLjtcur, de .ge#tte


